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D Av GSB Pe RG, dees. Déeembre ‘1799. 
'E Cercle de Wougbe vieut le 

. “donner un, exemple, propre à 
„êrre imicd, dans le cas“qie la 
Guerre doive encore fe don- 
Unuer Vannée prochaine, par 
‚toute la partie de P.Ailemagne, 
Ligne dede qui n'eft pas comprife dans la 
sle A Les Députés du Cer- 
En as ement affeinblés ici, kvoientof- 
Comma one Charlcs Kn qraling de 
hbe de en en chef des Troüpes de ”Zm- 
enn Î fóurnir 10. mille Hommes d’In- 
rie, ni kn fans Brat - Major, Cavalc- 
ecn à la place de toutes au- 
hel hen en » auxquelles le Cercle pour- 
Ean Boke > ca vertu de fes rapportsavec 
Dante ie Ke antque: Une’ Eftsferre a ap- 
PArchidie en ce mois la Reéponfe de 
du Cercle fs „at Connottre à'l Affembliée 
a recu fes Ct atisfaction, avec laquelle il 
tenen. Re res; & it Pinvite en confé- 
ln Oerd un Plénipotentivire à 
Bonten rr - Génerel à Donau- Efchingen, 
drenten enir de tout ce qu'il y zura ul- 
VAffembien ge téster A ce fujet. Le 20. 
de Heee tint in plenos &-le Beron 
Sr. Député de la part du Prin- 
a ile Coriflance, fut choifi pour 
iée neee s'arit. Enfuite vAffem- 
Putés font eparée; & la plüpart des De- 
bours. Pre Partis dès je lendemain d’dugs- 
te dù Rhin ER tous les Pays furla rive droi- 
Maene Ee epuis la Frontière Suife jusqu'à 
€, le dispofent à un armement génú- 
Tancois veulententrepteridre’‘une 





ral, fl tes 

nouvelle C 
feul Margrave de Bade 
Û les Etats de Wirte, 
€ dispenfer de le 


n'imite pas exemple ; 
nberg voudroient auffì 
. Urs relations avec 1’ Empir 
mater ï saver pire, 
viene le fentiment contraire du Dac: Ils 
Ne desen à ce fujetune Forte ce - 
ijt qlte nous le rapportcrous j n 
Plemeut ailleurs, Dn ie ee 
t ee de VE xrratrdes Nouvelles 
de Paris jusqu'au 14. Nivofe 
EN (4 Janvier. 1800.) 
» 14 Pres la Conftitution attuclite, il faut, 


(6) H a . r 
Pour la confetion d'une Loi, le concours 


Ampagne au-delà duFleuve: Le: 


EMest: 


POLITIQUES, 


à LEY:D E,‚e ra Jiävier t8co.’ 


L'dn fimidmê'de la Liberté BATAVE, ” 


EN 


wk ere: 








du Gorvernement , du Arilunat & du Carr; 
Léri (0 ‘Le Gouvernement à Vinífie:: 
wôz it eft aitlé däns la rédaftion des Projers 
de Li par/lé Confeil- Aat. Trois Mem 
‚bres, au, plus, de, celuinci préfearent ‘au 
Corps=Lbgiflatif ces Projets, qui foni, cu 
fuite , communiqués au Tribunat. Cette der- 
-nidre. Affembiée les discute en publie; à, 
aprês avoir émis de même fon voen, clle 
le fzit expofer & défendre par trois Tribens 
“aú Corps - Légiftdrif „où reparoiflent en mé- 
iné tems les Confeillèrs-d'Etát, orgenesdu 
Gouvernement... Le. Corps-Liégiflarif fait, 
enfiny la Loi, en fltatuant par ferutin fc- 
„eret, fans aucune discuflion de fa part, fur 
les Projets débattus devant lui par les Ora- 
teurs du Gouvernement & du Zribunat, C'eft 
„la marche régulière de la nouvelle Lé&gifla- 
Úons mais le ‘Gouverntmênt peut linter- 
rompre „eu retirant, eg tel Grat de discus- 
fan quZil le juge à propos, fes, Projcis, 
foit pour les fupprimer -ou Jes repreduire 
modifiés. — Tels font les premiers treits 
6bauchdés par AZe Con/litutiomnel, concer- 
nant les opérations & communications rt 
fpecttves des” Autorités chargées de Concour 
rir,à la formation de la Loi. ‘On a feati la 
nécelfité de remplir prompiement les lecu- 
nes, qu'il efk fi. facile d'eppercevoir dens 
ce travails & le premier eflii, qu'on varen 
faire, fera confacré à fa perfe&tion. Avent- 
hier, 1e. Nivofe, dans V'après- midi, te Ci. 
‘toyen Fourcroy & deux autres Con/tilers- 
Tita ont été inrrotduits au Cerps- Ligia 
Lif, & lui ont, préfenté, au nom du Cor- 
vernement , le Projet de Loifuivan:r, divitt 
en quatorze Articles, ” _… 

Ar Tr. 1. Quand le Gouvernement a arrêté, 
qu'un Projet de Loi fera propofé, il en pré- 
vient le Corps-Légiflatif par un Mellage. 

1. Le Gouvernement indique le jour, aa- 
quel il éroit que dois érre ouverte la discus- 
fion' {ur le Projet de Loi. : n 

‚MI. Aprèsqu'un Orateur du Con/cil- d'Etat 
alu au Corps-Ldgiflatif le Projer de Loi Ken 
a expofé les mous, il en dépofe fur le Bu- 
reau trois expeúditions. 

IV. Sur Pune de ces’ expéditions mention eft 
faire de la propoficion de la Loi; & elteeftre- 
mifc, fignée du Préfident & du Seerdraire, à 


VOrateur ou aux Orateurs du Gouvernement. 

V. Une des autres expéditions ett döpofde 
zux Archives du Corps-Légiflerif. 

VI. La troifiëme expédieron-eit adrefFée fans 
délai par le Corps- Légifatif au Tribunat. 

VII. Aurjour indigut par Ic Gotvernbment, 
le Tribunat envoyc au Corps-Légiflatif fes 
Orateurs, pour faire connoitre fon voeu Tur 
la propofition de la Loi, 

VIJL Sì, au jour indiqud , le Tribunat de- 
mande une prorogation de délai , le Corps- 
Lésiftatif , après avoir entendu l'Oratcur ou 


Jes Orateurs du Gouvernement, progonce, 


‚sil y a lieu ou non à ha prorogation de- 


> 
.» 


…, mandée. 

IX. Si le Corps-Légiftatif decide, qu’it'y 

alieu à prorogation, le- Gouvernement pro- 
- pofe un nouveau délai. 

X. Si te Corps - Legiflatif déeide , qu'il 
n°ya pas lich à prorogution , ka discufhon 
eit ouverte. 

XL. Si le Tribuzat ne fait pas connoître fon 
vocu fur le Projet de Loi, il ett cenfé en con- 
fentir la propofition. A 


Loi, nitfur les demandes de nouveau delai, 
qu’après que chacun. des. Orateurs du Gouver- 
mement ou du Zribunet aura été entendu, au 
moins une fois, s'il le demande. 

\IIL. Pour mettre le Gouvernement en état 
de délibérer, s'il y alieu ou non à retirer la 


Loi, les Orateurs du Gouvernement peuvent 
toujours demander lajournemeut; & l'ajour- 


nement ne peut leur être refuré: 
XIV. Le Corps-Légiflatif vote, dans tous 
. Jes cas, de la manière fuivante: Deux Urnes 
font plactes fur. le Bureau; un Secrétaire fait 
l'appel nominal des Votans, à mefure qu’ils 
fe.préfentert au Bureau , un. autre. Secrétaitc 
remet à chacun une boule blanche deftinge à 
exprimer le auf, & une boule noire deftinge 
a exprimer le non. Une des Urnes feulement 
eft deftinge à recevoirles Votes; dans autre 
font jerrdes les boules inutiles. 
el eft achevé, tes Secrétaires ouvrent, à la 
vub: de l'Afemblée , FUrne du fcrucin, & 
font Ic compie. des Voix; le Préfident. procla- 
me le réfultat. 
Le Premter-Confal, (Signd) BONAPARTPB. 


‚‚ Cependânt, ies befvins du. Tréfor Pu- 


lic. n'ont pas permis d'attendre ,que tesrap- 


gorts entre les aouveanx Pouvoirs & la mar- 
ehe de leurs délibérations. fuflent entière- 
ment réglés,. pour s'occuper d'une. nouvcl- 
te mefuresde Finances. Immédiatement aprês 
ja: préfentation du Projet de Loi, qu'on 
vienr. de lire, à la même Séance du Corps- 
Léeiflatif, \e Gouvernement a fait préfen- 
zer un fêcond. Projet fur de rachat &['a- 
Meratrer des Rentes duits à la République. 
5 Vanfeikern-d'Erat „ehargés. de. trans - 


hd 
À kr 


ware cedermier. le repréfentêrent “f com- 


: ì ’ artir de la publication de la:Lot. 
XIL Le Bureru du Corps-Leziflatif ne peat - èp es zi 
fermer la diseuffon ni fur: les prupotitions de- 


Quand l'ap-. 


Eu 


„‚ me extrèmement avantageux à la RE 4. 
„, bligue, à laquelle il pourroit procurel ce 
fuice ut Cepical de zo. à 40. Millt0 p 
‚‚ Comme fivordble pour les Redevabl m 
‚qui pourront sacquiuer avec une le 
„ me bien inïrieure au Capital des rs 
„tess & comme utile pourles Proprié® a 
„… que ce Projet permet delibérer des} 
„‚ ges, dont elles éroient gréwvees, 8 ry: 
„ en gênoient la dispatficion. ” Voisl C 
Projet lui- même compris-en trois Articll 1e 


199 


Art. EL. Toute Rente, dirë à la Rape Be 
que, pourra Etre rachstde par le, Deritel 
ou aliënde à des Liers, à raifon de 
fois la Rente. ek 

1. Le Prix fera acquittd ainfir geil fe 
Un dixième dans le mois, &le furplus en ui 
Obligations, payables fans interés de fix 
en fix mois..a.compter. du jour du rachat’, 
de. kacguijition. : J 

II. La fäcultl ci-deffus durera fix gr 
bes trois premiers moiss il n'y aura. ü. 
qu'au rachat. 

Ee Preimier-Conful , 


… Le Corps - Légiflartf ayant envoyé kt 
les deux Projets ci-deffus, par des MEN 
gers-d'Erat, au Zribunat, celui-ci & 
rêté la formation dè deux Commiffions df. 
les examiner. Il a nomméà la premiëf 
fur la préfentation du Bureau, les B 


Mi 


CSigné ) Bonarard 5 
d 


Alathieu, Miot, Böuteville, Curée, 
broufle ;à celle. relative aux Rentes, d 
Lif. 


baut, Duveyvicr , Girardin, Bitouzé- 
res & Arnould (de la Seine.) ” , 
„Parmi les nominations. dur Gouverf: 
ment, que les eirconftances: muktipltent 
turellemeat, tant dans le Civil que dans, ' 
Miiitzire.,. méritent encore d'être citées C © 
le du Vice- Amiral Zruguet, promúù au bi 
fte de Commandant des Armes au Port, , 
Bref, ainfi que la nomination du Géré 

Murat au-Commândement de la Garde U: 
fulaire, Ce dernier a refféfré ces jours yr 
les liens de. Vamicié & du devoir, qut ‚l 
lient à. Bonaparte , par um mariage-AN;* 
la Soeur de notre premier Megittrat. í 
Corps Diplumutijse a déjd eu aufli fa pf! 
des attenttous du nouveau Gouvernemel ns, 
Six Agrèiós, en date du 8. Mivofe, COf 
ttennent plufieurs nomltnations dans ce: 
partie „dont. voici les principales, Ons. 
le renrplacemeue de Grouvelle, à la Hrsg: 
par Semouvill , Ancien Ambaffadeur de“: 
Kepubligue à it Purse, le Général: Belt 
gonvile «ft nomn.é Miniftre-Picnipotf, 
daite &5 Envorú- Exrtraordinaite a Bel, 


ei hei 
er ver er Sn an et me Es tel DM 


le Cieoyer: Lavaierte, Aide-de- caf 


he corime Chargé- &' Aufriresà Dres. 

e uc "eg sr Nl df Dn 

EREN Oyen Defdinger, qui vaTe cn cet- 
Ee qualicé à Dorp taar. Le Citoyen 


Delif c vi 2 Hij OIC Ü det 

Sells Tent d Clr ECM l 8 d 

See act uns m 
millariat- Gén SC de 


Á p % 
éral des relations C je 
han 5 k $ aoOns<ommercia- 
de en 1 République en Suède, par Ie Ci- 
td n elix, Ex- Conful à Salonigsuse, tn- 
Sh he le Sous-Commilfariat À Stoemtolin 
E en a Le Citoyen Muthien Lefeps, 
Gad ‚ Interprête du Comimitlariat- 
fenfonee laroe , remplira provifvirement 
eo He de Sous-Commitlaire & celtes 
ark de ht si Mk : Le Sous -Commift:- 
ite 1 » if 4 
nominations! eene fupprimé, La dé- 
za edanuns P Mfil, pour les Agens Eran- 
Eee In de PEtranger, a tuit pla- 
merciales AA Rila des relations Com- 
flats de de <Puis BK les premiers Magi- 
Ss IAePUDligue ont c É 
tr e appelie, Conputs) Ke commencé à 
ie ie de Lerrre du Sénat de la Vit. 
den AM BOURG gur CoNsurLs: 
a République Fraxcorse 
” La Ec Xation F sf j MEN 
Meme n Lramngoife ne trda pas àrles 
tine e Mme Officiers bedvetds de la Répu- 
de confier Miniftre n'a jamais jugd à propos 
mous en a ede & nous- mêmes, & nc 
‚ auroit érg DA eulement données Copies. Il 
Pendant &videmrent d'une grande 


‚Wilitd. de 
„dE nous £ ì 
- documenter ri OUrnie les moyens de pouvoir 


 vernement Be vérifier tout de fuite au-Gòu- 
atncl avec Ia mee leur véritable rapport 
tre comme u Epublique. En regardant peut- 

‚ POuvoir exi ale Prérogative de fon Pofte , de 
afficmarions Une croyance implicite dans fes 
“moins fera oficiciles, le Minittre devoit au 
méêmes Be CT, que par-làil jnftitieit les 
Schui- cì les kds du. Miniftre Brikanniguc. 
jets du Roi daje ie déclaré oficiellemens Sus 
“même din Ee ela Grande --Brétagne: U Pavoie 
indique om Ee, & le-foutenoit: Il avoit 
HE scholen tn ‘ment les nams, fons lesquels 
nes, on ovb teen eux-nftmes. Sur Fo- 
Zanniquess »» ToUvé l'épte aux Armes Àrt- 
fânces de core î Permis „après des cireon- 
rds orce, de refufer équitable- 

les du Miniftre ee Aux. déelarations officiel- 
E Arto anlque ‚& de n’én accorder 

> Le Miniftr, iniftke de la République? °” 
‘pofition dee ne Aagleterre , inftruit de Vop- 
da Vextradieie ne la République, enrdeman- 
MP 1OÏgnant Ies las vi ent en 
faifant Craindre lOlentes menaces ‚& nous 


Bert da. Plus vif refr 8 
Ri Te de-for een verhe: é ke entimment de la. 


9 AACS ‘Plam: N E 7 } 
Îtous ces Fait ph eltimés foueenoient, qnc- 
Roi » <eplufiears exemples dans P- 


OIS Militoie & 
Bn litotent Eortement pour les réclams. 
tes ennn tement Brisannijas, Barri 
SEDIR appoi an daa an CD 
Omen fers elr ameux Zrenk. gai. guoi 
| Wiee: de 1 Ne 

Be In AAL: avait E:Á arvrdsh 


Dautrir a larggquifiten du Minutre de /, 
& remis en fon pouvoir , CONHUE Nujed Lrid0 

… Renitenta la-fois aux menaces de l'./u- 
gleierre X à toute lu force de ces argumens 
plautibles , nous erumes ne pas nOUs conduire 
d'une manière plus tatisfaifante pour le Gou- 
vernement de la République, qu'en contiant 
la deeiiten de cette aflaire delicate à un Prin- 
ce, qui, tic à la République par un ‘lraicé de 
Paix. & d'amicië, avoit avec nous un meme 
puitTant intéret pour obferver &- maintenir les 
principes d'une trite Neucralitd. Ces moe 
tis nous porterent à.remettre cete affaire à la 
déeifion du Roi de Pruffe, en fa qpalied de 
premier Prince Direéteur du Cercle de la Zus 
Je-Saze, & de Garant de la Neutralieé du 
Nord de l'.Allemasue, Kau Prince Co- Dire- 
éteur du cercle. 

‚‚ Il ne. nous appartientpas, Ci frOYENs: 
ConNsuLs, d'analyfer les motifs , qui ont 
emptcheé le Roi de ne pas la décider. Vous 
fcavez, que, malgré nos inftantes follicita- 
tions , le Roi la laitlá coujours indécife. * 

‚‚ L'Empereur de Ru/öe, enfin, s'en mêla; 
il ne s'en tint pas à.de vaines menaces. Pen- 
dant plufieurs mois, qu’a duré notre réfiftan 
ec inutile „il nous fallut fupporter le poids des 
plus févéres hoftilitgs de ta part de la Afir 
Ses Escadres , dominant-dans la-Mer du Nerd 
& devant Pembouchare de Elbe, nous ente- 
voient nos Vaifféaux. Deês avis , aufft alar- 
mans que dijgnes de fot,.nous frifoient mênre 
exaindre, finon une occupation eike&ive de la 
part des Eroupes Ruf:s, an: moins leur dé- 
barguement cercain dans nos environs „ &rleur 
apparition devant nos Portes comme Ennemis.- 
Cependant, au milieu de ces imquigtudes, qui 
devoient nous faire regarder notre réfiftance 
comme. abfolument gratuite, & appréhender 
qu'en même nous: expofant, nous ne réulli- 
rions pas:à fauver les Prifonmers, & à poù-r 





voir fatisfaire. le: Gouvernement Prangois en 


ce point, rien ne futoublié, pour obtenir zu 
moins de pouvoir garder les Prifonniers jus- 
qu’ala Paix: Nous implordmes les interven- 
ttons- de presque tortes les Puiffances 5. mais : 
tous les eStorts Ceoient vains. -°* 

so Le Rooi de Pruffe déclars enfin ne pas vorr- 
lois pronencer dans cette affuire. Ce refus 
inattendu d'un ft grand &- puitTant Geuverne- 
ment. après un fi long & profond filence ,-& 
A-cette doogne, érotr bien fait pour augmen- 
ter & jufkitrer nos- alarmes & ouvricnos yeux 
Cur les dangers d'une-plus longue réfittance”” 

‚… L'Rmpcreur,.Chef.de l'Empire ,-fe ioi- 
gnit,-en même teme„.aux demandes de fès Al- 
liës, & ne: nous ditlimula pas, *“ que zatte 
zo veflenee devoit fhir , à:moins que news he : 
… Vor uflions nous y voir forcds au* nom. dee- 
…… Loix Cörffiterionnelles de Empire.” 

2 Malgré toutes een infiauttions comma 
toires ‚ mous nous permimes cerendant «nr: 
derrgere tentative „en nous oftrant de folic: 
ter zuprés Ga CGonvernsment de la. Rupert. 
gue Por que cos Efifonwiers Sfera defi ee 
gls CuUIEe guelaunes eueres khifnamien dt -2ar 


Bus.Larts tur les J'ustuvaees Va-alifdes. Mars 
cette tentative n'eut pas plusde furte que wout 
zege nuuUs avions Fait jusqu'à prétent. Nous 
ne nvus en fommes pourtanc pas taiflé rebu 
er, & venons de renouveller, ces jours-vi, 
nos plus inftintes folicitatiens auprcs du 
Vouvernement Aitennigwe, pour adoucir le 
fort de ves Priforniers. © 
es Voila fes fuïts wéritables de ces malheu- 
reux evénemens. Si vous les confidérez fans 
prévention, Cr rOYENS CANSULS, & rc- 
Jéchuffez équitablement fur les ménagemens, 
ue nous impote notre fituacion delicate & 
fortement expofée, vous vous conváinerez ai- 
Tement. qu’il étoit d'une impotlibilieé abfolut 
de perfitter , après un an d'eftorts inutiles, 
dans une plus longue réfiftance. °° 
« Notre ruine & anéantiffement entier en 
auroient «té la fuite inévitable .& même bien 
zratitement, comme nous l'avons démortré. 
Le feul moven, qui nous reftoit pour nous y 
fouilraire , éroit celui de fe contier-dans la sé- 
nérotité PFrangoife. ” $ 
5, Vous jultifierez „ CrrToYrens CaoN- 
SULSs, comme nous ofons nóus en flatter, 
par le retour de votre amitig & de votre bicn- 
veillance , cette coun/ieunee, que la féndritg peu 
meritde du Directoire n'a même pu entière- 
ment efTacer dans nos dmes; & nousefpérens, 
qu'aprts avoir dans votre fagefte tout muùré- 
ment pelé, vous ne balancerez plus à faire ces- 
„fer les mefures fEveres. quele Diredoire a pris 
‚& ordonad contre cete Ville, -Recevezen mê- 
me tems F'honmage de notre profond refpet”° 
. vadornd fous le fweaun ordinaire de notre Vil- 
den ce 16. Dicemhre 1799. 





UL VAN GLEEF:, Libraire à LA Harre, 
sopétattons de la Divifion duw Général DAENDpeus, depuis le 28. Août jusqu'à eG 
tulatfon de PArmêe Arc/offe & Rupe le 18. Otobre 1709. gr. Breâ Ir. Sovs. — IId € 


BOURGEUEMAÎTRES 2 85 
diie ld UP doper Eli HE € 


F.A. WAGNER  Zeiceurte kran 


es dep 
ntt 
ter Fi ad. 
45 il 20, 
BONAPAR TE, Premier-Coafc: ue af 
pubiique , aux KoUReutrmaA:t B 
X DENAT ae la Waec libre u Lpi 
ie de flAxvoure. Zl 
Du 9. Nivofe (20. Décembre ) an 5 
se Nous avons regts votre Lettre, Mi 
SIEURS; elle ne vans jufiitie tws. Le d. 
rage & les vertus confervont les Klats: zel 
‘cheté & des viees les ruincnt, © , 
s, Vous avez violél'hofpitwlisd. Cclant 
pas arrivé parmi les Hordes les plus barbke 
du Défert. Vos Concituyens vous le vepróf 
ront Ò jamais. © 
„… Les deuvinfortunds, que vonsaver ziet 
meurent illuflres: Mais leur feny: fera pl 
mal à leurs Perftcureurs, ke wuurvit Ph: 
faire ne Armée, ” ze 
Le Premier -Conful. (Signé) BorarPA 


le 
ad 


De Wezen, le 8. Fanvier, … "A 

Ta débacle du Rhin s'eft cfettué danf 
matinge du 6. Janvier: Elle n'a occafionné” 
cun dommage: Cependantles glagous felé, 
encombrés dans plufieurs endrouits, def, 
nière que le Fleuve fe trouve de nouveau fs 
On éerit de Bruxelles, qu'une parsie}t 
Troupes , quife rendotent de VancienneÂ! 
gique, dans la Vendie , viëennent de recé é 
{ 

1 


1 







une nouvelle deftination; clles fe reù 
fur le Akin: Plufieurs Dépôts de Cat 





rie ont regu le méme ordre, 7 
vient de mettre en vente: 1 Repro) 


cis des Evéneméùs & des Optrations Hilloriqnes & Militaires de la Campagne des’ 


méee Franco- Batave & Anglo-Ruffe dans la Nord- Hollande; 2. parties gr. Bve 
Sors. — 1IL, Hiftoire univerfelle à Inflruction de la Jeuncffe, & préeédée d'un 


ì 
hi 


courspour y préparerles Enfans, par Als. les ProfeffcursSCHLOETZERG SeuroEtt 


2. Vol. zome àf 2: 8. — 


Veuve E. Crorse & Comp. Banguiers de Sa Maj. Catholique, avertiffent, $ 
vaquc chez les Caffiers Cuyr vaN Mrierot @ TerrTErRopeE, au pavement des 
„getions enregitrées de VLuprunt fait pour "Efpagne à leur Comptoir , en date du 1°° 
1798. aver f KOgO. — eu rctirant PObligation, le Billet de chance €? Coupons, & Ml, 
tre avec f a5. — pour 6. mois d'Intérèts, le depöt devant , fuivant le contenu des Á 


a 
(t 

ì 
) 


Ki 


Zians, deux mois de la date de cer Avertifpment, être rendu  renvaré; les Porteutf' 
Ovligations ayant la faculté de les employer pour f 1090. — comme Argent comptant Zw 
des lutérgts échus dans la Négeciation de Converfion encore ouverte des 3. € demi EN 


cent Jur les Choiaux de Taufte & Arragon, en fe faifant inferire à leur Comptuir # : 


ie fin de Janvier. 


Le 15. Novembre 1799. dectda à Linau à Páge de 38. ans & 4. vols, des fuires 
Fièrre violente, hntre très-cher Frère le Chevalier Maurice-ANNeE Vrnr-ll cit 
„Lreutsnaut Général! Ipgéricur au Service de Sa Maj, PEwmpereur de Toutes-les- 


t 
ct 


CSiené) B. A. Ver-Ilurry, ainfi Quan nom de mes Frèt®” 4 


DoErsSBURGI-SUR-L)YssEL, le 28. Décembre 1799. 


4 LE YDE, au Bureau des NOUVELLES 
ÂABRANAM BrLussé, 


dar 


ded EARL 
PorarTiQqu# 
le Te 
JtUNee. 





ISU NUMERO IV. RE REEN 
‘ PPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUBS, 
. ER EE GR PN 
_…-Publiées à LEYDE, le. Ide Jânvier. 1896. 
: FP An Aixième de la Liberté BATAVE- ehtph ws Hee 
i- L EXTRAIT'dune Lettre de BrnNe du 27. Dlceinbie'ltrbg. SED 
„ Ape presque journellement une réunion des Membres les plus insluens 8 tes-plus 
<lätrés du Confceil: On y discute Ies bafes de la nouvelle Contticution': On affure „ 


he elles ferontles mêmes que celtes de la Coûfticution Frangoife , exCEPIC pour le 
id : OUvors 
$ 
4 


5 


ï ir - Exécutif; qu'elle eréera un Fury Conflitutionnaire, deux Cönfails., dont 
rg ha ‚ & autre de fanêriom, & un Pouvoir - Exéedrif’, cempoft: de aeuf Mem 
Íregner iten ie remde, qu”on croït avoir trouvé À la niesinteltigence „ quí continu 
fog. Dee ae noe Diredoire & notre Corps-Légiflatif. Le Mellage fuivant, en date dk 
Sen douner Fe Au fujet de la mife en jugement du Gouvernement prowifoire de Zurich 3 
\ 2 mieux P'idée que tout ce que nous pourrlons dire. ® 
he Leen or PERECTOIKE aux CoNSRITS LEGIËLATIFS. anderen 
yde Zurich, foe d is à fuivrc à égard des Membres glu Gouvernement intér zifligus 
&À tous les'falts, à une importance d'amtant plus grave, GU Hs font applicables » non - feulemend 
sblable eréamon” Be, les päföhes,-qui ont eu des Places. dans les Gowverncmens de foms 
„aux cönféquence tablis dáns Jes Cantons de 1’ Helpdrie , que Ennemi a occupgs, mais encore 
“tont applicable $, qui ont gré.te réfultat de egs falcs. Ainfi Aes. memes pricipes de droit fen 
$ hattiles contre Ì ae Heiwetiens, qui auront pris les armes, & qUL font encore èn mefures 
bres de C eur Patrie, par une fuite des ordres, des r&folutions, & des frits des Mem- 
ee pik en Gouvernemens. *” : 
nit pas le ke ENS LÉGIsLATEURS, votre Arrêté, en date du 12. Décembre , ne nous fours 
y on ene ens de remédier à ces conféquences. Nous avons cherché dans les motifs, qu? 
vêes ni den les règles de la conduite, que nous devons Suivre. Nous ne les avons tou, 
d Indiquamt dan aatlcle j®. de In Côntkitution, ni dans les koix des ee. Janvier & 21.-Mars. Eu 
hous devans magere Arrêrd ecs Loix des 22. Janvier & zi. Mars, auricz - vous entendu, quê 
4 tes aux Memk Us canduire dans le, choix du Tribunal, qui auroit à juger des charges Hpu- 
Kifoit d'un Pr res du Gouvernement ad interim de Zurich, de la même manière, que sit sar 
Á iution ne Eeen intenté au Civil? Ou bien auriez-vous entendu. que, les Loix & la Con- 
lequel les ch debe pas précifément fur ce cas, it ne peut être nommé aucun Tribunal , par 
dns Veuitlen ces AS - dites puiffent tre jugées? * R 
| équivoque fs ’ Citro YENS LÉGISLATEURS, VOUS expliquer d'sine manière claire & non 
y foit dees. objet, ou, fi vous le juge plus convenab}e ‚ prononcez une Amneftie ‚ qui 
î faire. Pefez El en circonftances où, nous fommes < aux Gonfideratians que ak % 
c vos réfolutioas aen dans votre fagefle, C1 TOYE xs LEG ] kn TE RS ’ en, forte que 
» Nous devon Puille nattere vre concorde parfaite ‚ qui nous cft bien nécefei re er 
d fufent mdr Ss vous obferver , qu'il /rroit encore convenable, que les premières Autoriëds 
Í libérations ee dans vos Sdances publiques, autant que cela ne nuiroit pas à la liberté des de- 
€ prochces here nos tâches, déjà { penibles & fi erffles, font renduës plus amèêres par des re- 
ne penfons Utans, elles deviendront in/upportahles. CITOYENS LRGISLA TEURS, NOUS 
ter: mais al avoir été excmprs de fautes; d'autres que nous auroicnt peut-êre feu les évi- 
Hire defir RD autres n'auroient pas eu plus que nous l'amour de la Liberte & de VBigelit:, & 
f E être uriles à la Patrie. ” 
rité de: On le Grand - Confei! a réfolu ‚ dans la Séance d'hier, gonne aurò- 
‚hme diffoute. S, qui ont été envahis par les Aufiro - Rufles , n'a pu dre envifagée com- 
a Goe e‚ La détermination de ce principe étoit nécetlaire, pour terminer | affaire dg 
d ton kees provifoire de Zurich, dont les Membres font toujours en état d arrefta- 
: e Direâteur Seeréran eft parti aujourd'hui pour Laufanne : Ce départ & Vindiee 


zofiti D: fi A at . 
A on du Dire&eur Laharpe donnent lieu aux bruigs, les plus extraordinaires. ° 


moie EERIEN, le 29. Décembre. Le Général en chef Moreau, arrivé le 26, de ce 
/ DE Gine À Bafle, cit attendu aujourd'hui ici, d après annonce faite de ton arrivée 
sb Que le Gs Lecourbe par un Courier: ll eft accomprgné de fix Gencraux. On préfume, 
J dis que kli Deffolles remplira les fonétions de Chef d'Prat- Major fous Moreau, tn- 
aren ee Généraux Oudinot & Rheinwald, qui jusqu ter ont fervi en cette qualité , ren- 
Een Bonn leurs places refpedtives aux Armées. Rheinwald eft parti pour | Aiface & 
2 &htatie qu Oudinot, fur Ip Lollicitation expreffe de Malena ‚fera transtéré à Armée 
‚| “e. En attendant, à la grande (aristcAign des Habitans de nowe Caqtòn, les Kra- 


waux des Fortifications A l'entour de Zurich viennent de eeffer. Au refte, Ia Gruatiorf 
UMelvétie elt toujours des pius déplorables. Aux triites repports Cur la mifère gúnérs? 
caufse par les Armées, fe mele encore la voix plaintive des Fon&ionnaires publics, 
réclament par-tout des Appointemens erricrs & nécelfiires à leur fübiftance. D'aff 
un calcul vérifië, PErat ett redevable aux Aucoriés fupeèmas „aux divers Employés? 
qwau Clergé „ jusqu!au 1. Décembre 1799, de 4. Millions & demi, Argent de suiffte 
De Francrort, le 5. Janvier, 180a. Les derniëresfNouveltes"de P/tatie nous! 
prennent, que le Général de Melas a transporté „ le 17. du mois dernier, fon Quart 
Général à Tierin; qu'on continuë toujours le Blocus de Gari, & qu'on va comme. 
celui du Fort de Feneffrelles. D'un autre côté, le Général de Klenan a dû fe réprict! 
nouveau & fe coneewrer, dans In Rivière du Levant. Un de fes Détachemens, qui 
toit avancé jusqu'à 2. miles de Genes, a éuf enveloppé par les Prangoîs & fit Prif 
wier, On isnore encore par qut eft occupé Seffri. Il parott, que la reddition de C# 
g'eft pas auf prochaine qu'on l'avoit cruë: La grande quantité de neiges, tombce & 
les Montagnes, préfenteroit en ce moment um nouvel ohftacle. — Dans nos envird 
un nombre de Troupes Autrichiennes a franchi, dans la nuft du 31. Décembre, les 
Ees, gul couvrent le Meyn: Mais om ne fgait rien encore du but de ce mouvement, $ 
eepté que Ie Colonel de Gekringer a regu ordre de prendre pofition, avec la me 
des /luffars Sicates fous Eon commandement, für les deux rives du Bley. Comine! 
Frangbis raffembtent des Troupes confidérables dans les environs de AZayence , on crd 
que le Colonel de Gefiringer eft chargé d'affurer, par fes pofitions „ le repos des au 
Troupes Impériales dans leurs Quartiers- Hyver. On vient d’apprendre, qu'un Tf 
d'Artillerie Autrichienne, de plus de zo. Chevaux, eft arrivé, it y a deux jourss 
Eberfladt, à une lieud au-delà de Darmfladt, 
Suivant les Feuilles de Manheim d'hier, Mr, de Raschko, Adjudant- Général du Pé 
ee de Mbhenlohe, accompagné de Mr. de Turnik, Commandant de Place, a apportés: 
3 de ce mois, des Depêches importantes de l'Archiduc C'tarles far la rive gauclie, 
ces Oficiers ont eu un entretien avec l'Oficier- Parlementzise Frangois: Oa avoir # 
conduit, le même jour, de Fautre côté du- Mhiz, environ 2oo. Prifonniers de g 
Frangois, qui ont té Gehengés… É 
EXERAIE des Nouvelles de Parre jusqu'au 19. Nivofe (o. Janvier.) ij 
‚- La Commiflion, nommte parle Fribunat , pour Frire fous deux jours un Repport 
le Projse de Loi relartf aux communicatiens entre-les diverfes Autorités pour la forme 
des Loix, s'eft acquittée, le 15. de ce mois, decettecharge: Son avis a Get fevorabl: 
la Loi propofie, qui cependant 2 été vivement eenfurge , comme étendent trop toit: 
prérogative Contslaire, par plufieurs Fribuns „en particulier pir Benjamin Co14' 
Ek'iffuê des discuilions „ prolongies jusqu'an lendemain, a été Vapprob-tion du Proiët' 
ta majorité de 54e contre 26. Voix. la été nommé enfùite trois Orsteurs, pour 
fenter ce voeu du Tribunat au Corps-Légiffatif , qui doit réfoudre maintenant la Qf 
ftion. En attendant, le Gouvernement avoit déjà formé plufieurs nouvesux Projets 
Loi: Hen eft un, qui, pareil Àà celui fur Ze rachat des Rentes disös à la République, cd 
cerne Palignation dès Marais-/alans, appartenans à Etat, dans les Dépertemens |: 
POxë? & fur les Côtes de la Méditerranée: Un autre tend à remplacer genératement, 
Sermeat civil, en ufage jusqu’ici, par la Gmple promefle d'érre fid2le à la Cuuitieutb, 
Le Triburar a auf donné fon adhéfion à ce dernier Projet, qui fera discuté aujvurd’ huid 
vant le Corps- Légiflatif. — Parmi les derniers Aes du Gouvernement, le plus ref, 
quable eft fon Arrêté du 13. Mivofe, par lequel I'Embargs général , mis dans les Ports 
Ja République fur les Navires Neutres, elft levé fans veftrièinn. ” ì 
»‚ Le Gouvernement avoit annoneé provifoirement lavantage confidérable, par teg? : 
le Général St. Cyr a fauvé Gènes d'entre les mains des Impériaur. (Joyes Lelrt. mjfi 
dans notre N°. 1. 1800.) Aujourd'hui ik en a publig les déails ultéricurs , que- voick Ì 
ARMÉE D ITALIE NICE, le 1. Nivofe (22. DZcumbre) an 8. n 
EarrarrT de la Lettreadrefféeparle GENERAL EN CiteF an MINISTRE DE LA Geert fg 
‚‚ Je vous transmets, CITOYEN MINISTRE, les détails, que je vous avois promt Pr 
la journée du 24. (15. Décembre. ) — L'Ennemi s'étoit approcht, le 23. Früinaire Ci3- 
cembre, } fur tous les points du front de la Ligne de l'Aile droite: Les Polonois avaient, 
forcés- de. faruir de Rofilione; & le Général Darnaud, attaquê par plus de dix- mulle Hoi 
Hous jes ordres du General Alenau , avoit dû fe retirar jusque Cr les Iauteurs du Saizt- 


Er, en abanda 8 
Autres Diviions «dutrichienses le teur de gavner du were, Ma poticiou deveno: vXire MEEL 
“tllque par la Facilité > qui éoit luitiee a Vinneini de concenrrer vomies fen Porees. ba réti- 
lution da General Saint-Cyr, de prendre a fn teur Uetcuüve, eit grandement fue; 
Mats elle tor Adispenfable, & eite a éé décitnve dans fes rétulats, * On 
>» Après avoir averti le Général Wutrin des projets de P'Ennemi, & s'Ctre alurt Farce print 
‚Aporrant d'une défenfe ferme & vigourcufe, il marche en perfoune, leaf, à ba inte du 
dar, contre les Îutrichiens, command& par le General Alenau, encore plus Taj serre à bat 
Par Ì avantage des pofivions que par le nombre des Combattans. — Leur gauche dropt Lerats- 
Juable ; ette S'appuyoic fur la Mer, couvert: par le feu redouble d'une Focadre afrit in 
Je, Coinpoide de deux Vuitfeaux de 74. & d'un grand nombre de Battnens levers: Forarrner 
Bee Pofition étoir wne opgration bien detfic ‚€, tous Ie dowbte rapport de la disoronporton des 
Forces & du desavantage du “Terrein presqu’macceiibte par fun Glevarion & par ta delicate 
Ger ene Nxtis il n'y avoic pas d'aurre alternative en perfiftant dans Ìe Pee nee 
Mer: vangt ordonne done au Général Der aud de tenie ta défenfive ur le poi apoure dar Ee 
‘mi, après avan Ie Porce en perlonne fi e= ontre & tefimnc ed ed Ak 
| fur Montefenta, Stene de la Devitkon Ze rnaud deux Dataillons de ia tes L Ë 
î ge D:bouchés, qui Conduifent aux Hrnceurs cnuronnées par FEnnemi, LUTGRE LEER 
| harcelë pest #10s Troupes , fouvent repoulfées , mais toujours vickorieutes: Sen Lus deit, 
ses Pendant uee heure par un Bataillon de la „zee, fut enfoncé dans peu de momens par 
en ee d'un Baaillon de la ro6Gae. Par-tout a gravit, au pas de cherse Sn ee 
he trouve de (185 meurtrier, tuutes les Hauteurs; & | Ennemi, cnllate Eur en ps De 
trainde par 1 kik que dans la Eaite, La gauche des Aurrichiens, appuyde En Ren 
vie aved en hel du Centre & de la droite, Le BenEral DEEN LAA REEN Se a, 
uatre Pià tant C virelfe que de vigucur jnsqu'k Sori, lui fait r‚209: Prifenniers Be ie 
' be réur “Ces de canon. Dans cete circogftance , Hardvur d'un Détachement de la 1Gm- ls: 
d tions ni fe rar, Ptaillon de lu 7zme, a Cté telle, que VEnnemi n’a pu prendre des pu!:- 
| cette SHANE À Pexéeurion des.ordres du Général Saint-Cyr, tout a répond, dans le cours de 


rl vee IC IN ae Jut ee 
miamt les vofirions de ScrFera, Fursansd 8 Deeds 50. Pt Os CUE lui: 


de eta. 


N 





Chef- de - Batiil, fes conceptiens heureufes & à fes dispafitions tgavantes. eh 

à repris les potter a Génie, drdent ‚qui, à la tête d'un Décach; sment de ha ad e ED he 

Qrnatrin Com Cs de Curpadauigo & de Scoftras celle qu’a déployée l'Adju La nd 

Prite da Pots peeïdant la gm „ reunie à un Détachement dela rime & de la 1520, AE 

niers à L'En € de ZTorriglia , méritent les plus grands éloges; ils Ont fait chacun 200. rifon- 

Ennemi pi Aemt. Le Général de D:vifion, Wutrin ‚ attaqué dans toutes fes polirions pat ur: 
PlUS nombreux 


ï ‘a repouilé av ut sloire: s que de perte pour VEn- 
Demi, anquel i Cux ‚ Pa repouié avec autant de gloire pour nous qu rte 

\ iourren He ila fait 250. Prifonniers. Le courage de la 6Geme & de la zome a brillé dans ceite 

{Desire > Ei Ait beame sup d'honneur à Vintelligenee & à la bravoure des Généraux Spiral & 
En 5 Général Darnand s’eft furpaffé lui- meme par fon intrépidicg Sc les tatens , quid a 

# ‘A Ha reu trois ble Tares fur te Champ -de - Bariille, fans Favotr jamais quittd. 

Y 


tu Pos ger erl Saint-Cyr 
' Ds 5 je $ 5 . N aen shf 

Bataillon rdres aux Chefs qui les eom:aandene, Frit une mention pa. ieulière du Chef de 
bie, fëparg po WI a arteint & culhuré L'Enneint a Vervi. drrhli dans une polition inexpngna- 


} 
É 
Ó € Par un Ravin des s Fonds & des Cor ‘ouvêrt pir ure muraiile 
| qui lonse dn 1 Ravin des plus profonds & des olus fears, & couv ï 7 


» @n dannant les plus grands &loges aux Froupes, qut ont combat 


quelle Ie Char) Mer à Ia Maatagne. IL donne Ies Goges les las mévites à Vautsce, avec la: 
Mont.rne hef de Brigade Mouton a gravi, la vete des deux Urraillons de la gps de: ligne , une. 
vara en PEC Nur cutb 
Aloe ei tel, dans cette 
Cham». de. B 


ü le maotiet traver 


uter P'Ennemi fur foa front & fur fes derrières. Efin, le devouê- 
d journde, qu’ii a faltu Vufase de Pautorité, pour ob'rrer A qaiver 
ataille le Citnyen Klein, Adjudant Sous- Oflicter de la zme de liguc , qui avvit 
ne Per A ee a ij : sd vom bats 

ss L'Ennemi a De Ee 5 dans verte journde, ne va pas au „delà de 300. Hommes En hee 
sl & jo. en eG Lude, 1ooo. bles „ 2090. Prifonniers, parmi Tesquets 2. Mator, 
at <out grade. ‚ 

ny avan tine a rivalifs de dévouëment avec les ‘Froupes de terre, dens hi jaarnés du at: Hi 
Itis tous da Corfiiire Frangoie & un Corfaire Ligurtert dans le Port de Genes sds fom for- 
Pinfailtidleme: POOT attaquer un “orfaire Anglois, qui incomimaloit aoe drin; ils BEDE 
i Le Capitaine ppi S'iln’avoir Ged fecouru par un des gros Vaitkus de U Esvadre dagla Ate 
Tels eDis, Lantin, eftmort glorieufemeút fur fon hord, ces faites de fes bho waren.” 

EE S Ont éié tes herreux réfattats de Ja journée du aa. Sans elle, V'Ennemi ne crouvoit 


£ qu'une faible ras ee : î Nl A SN 
ftdes Emitair Felftance pour entrer dans la Ville dè Gèzes, alors vsitte par les mane: : 


nés à une t OW y avoir entrerenus: U ett prouvé. que les attrichtens me de font deer? 
Entative aufft farao ie dass Er ONGECT en r par- 3 verge SC 
Fetraite „Fes TT auf. férieufe , que parce qutils eroyotear tecuver per -tout les Lraang en 





guri 7 ï es A ités Civiles en ficice, @rles Portes delete: 
ufauvertes , manis Ae 75 CH Infurreédion, les Aurterités Civiles en Frise, € les Pb Ëi 


ONES 


Wjourd'hui tous Ïes. dangers-fónt: paftés 5. lab ondance efrenuet duslarcegerr 


aver lt Viâoime. Creft à la bonneeonduite du’ Général Saint-Cyr, qu’eft dû principalenf 
le germe des dangers qu'a courus PAile droite del'Armeée: Ma calme’ /arurrectivh par verd 
‚dela eentiances il u déterming la Zidcire par la fagetfe de fes dispotitions; il a acqus® 
trands droics À la reconnoiffance Nationale & à l'estime du Gouvernement. © ó 
CSigud) CHAMPIONNET,. © 

‚ Ou a parlé de l'arrivée de onelques Chefs des Chovans à Paris, pour traicer de? 
Patiliestion: “* La vérité eft (difent aujourd'hui nos Feuilles publiques) qu'il! neff 
 tivé que Mr. Daudigné avec fes deux Aides-de- Camp, Mr. Daudigné commandé 
… rive gauche de la Loire. Ma eu une-Conférence avec Boriaparte fur les moyensd® 
» Célcrer la Paix définitive. Le Premier-Conful a propofé fes conditions; mais N 
Daudirné a demandé deux mois pour en rcférer à une Autorité éloignde. A ta fd 


ed : eene ee : î 

‚… de cette entrevul, Bonapatte a-tignifid à Mr. Daudigené l'ordre de parcir de Parisds 
jd id hid hd 16 P 

> 24. heures: il recevra à Pougncé, par Vergane du Général Hdouville, la Réponfê 


… Grand-Conful, Bonaparte a ajouté à Mr. Daudigné, qu'il fe contentoit de fa paté 
‚ d'honneur, & qu'il n’auroit recours à aucune mefure desagréable , pour l'obligef 
, quitter Paris, conformément À Pordre, qu'il lui en donnoit. ” Les deux Pieces 
vantes jetteront du jour fur Pétat des chofes à cet égard, ” 
NAxTES. Ordre de fervice, du 4. Nivufe (as. Décembre) an 8. 4 
Ordre général, du 28. Primaire an 8: de la République FraANGorse. mi { 
… Le Général en chef semprefe d'annoncer «ù U’ Armêe, qu'il fera incefatument dicidd, Á 
reprife d°drmes aura lieu ou non, pour nbvier aux infraltions fans womibre, gui ont dr4 FA 
“la fespenffon d'hollilitds, @ dont une. grande fartie out étdcomm:tfes pardes Brizende: ge 
vcconasifjent point de Chef. He td convenu, qu'on n'attayueroit ni Troupes, ni Indixtdj 
fous grelguve prêtexte que ce foit: Qrr'on ne disarmeroit perfonnes qu'on n'enrbleroit Perfonis 
qu'il ne ferott point fait de réguifitions de Chevaux; gu'on reguerroit des Wivres en Graitf 
Bfiiaux, pour la lubfiflence des Garnilon: @ Cuntonnemens, en s'abflenant d'en demander? 
delà des befbius , Prstdant Le fufpenfion d'hoflilitds, @ qu'on sentendroit mutuellement , # 
tie cês réguifitions foient faites de manière à ce gu’elles foient confenties fans que'la forct 
miesten mêles gu'on protdgeroit réciproguement les Vovageurs & Foitures publiques, & dq 
sed wucuns des Cuntonnemens, gui ne Petotant pus ameent la Sufpenfion d'hoftilitët, 
En conftquence, les Oficiers-Gentraux & Comnrandans' Militafres tlendront la m 
Pexdeution de ces articles, & feront pourfuivve les Brigantds, quine prennent les couleurs A 
Parti qne pour piller & conmettre impundment leur Brigandages. La plus grande furveil 
oft recommandée de nouwenu , fur-tout fur les Côtes. Les Offciers- Généraux y feront fak 
de jour comme de nuit, de fréguentes Putrouilles , par de nombreux Détachemens, ** î 


PROCLAMATION à Armée de VOuÜsT du t5. Nivofe (5. Janvier. ) ; 
} 


… 


ss SOLDATS, Le Gouvernement a pris les mefures, pour éclairer les Hubitans cgard 
Departements de V'Ouëtt: Avant de prononcer, il les a eutendus: la fait droit àleurs gr 
Parce qu'ils dtoient raifonnables. La maffe des bons Habitaius a pofd les armes. II ne 
Plus que des Brigands, des Fmigrés, des flipendiës de F'Angieterre. — Des Francois flipen 
de LAngleterre! Ce he peut être que des Mommes fans aveu, fans coeur, @ fans huns 
Hfarchea cuntre eurs vous ne ferex pas appellds à diployer une grande valeur. — L'.frm ' 
compote de plus de 6o. mille Braves: Qre japprenae bientét, que les Chefs des Rebelles 1 
Vlru. Qpre les Gendraur donnent Veremple de Vuivird! La gtoive ne sacquiert que hed 
fatigness €, fl Pon pouvoir Vuacgucrir en tenant fan Quartier-Gendrul dans les grandes &, 
des, vl en vellen? duwns de bonnes Cuternes, guin en uuroit pas? *° À 
SOL DATS, guel que foit le vang gue vous oceupiez dans Prmée, la reconnoifantt; 
la Nation vousattend. Pour en Etre dignes, il Tuut braver l'inteniberie des Sifons, 1e$ 
Ces, des neiges, le froid except des nuits, furprendre vos Eunemis à la pointe du jour, 8 
terminer ces miférables, fe deshonnenr du Nom Francois. — Fuites une Campagne court 
bonne. Sover inevorables pour les Brigandss mais obferver une difcipline f'vère, * 
CSigné) DoNAPARTE. … 
De Lryor, le 12. Janvier. Le Citoyen Of?o, dernièrement Chargé-d'A ires’ 
la République Frangsife à Berlin, & qui fe trouvoit depuis une guinzaine à Ja MJaytt 
reeu, ees jours-ci, de fan Gouvernement Perdre de fe rendre zu plurdt à Londres? 
devoïr s'embarguer à Rorrerdam, Autourd'hui Pon écrit de Za Muye, que le Cit 
Cenbs, attaché À la Légreion Baetove à Paris, yeft arrivé avant-hier, n'event mis { 
65. heures Afon voyege: Il doit retourner demain à Paris. Ou gerde te filence fur Ies 
jers imvorurs, qu'on fuppofe être fur le tapis. 
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A LENDE, aa Bureau des NouverreESs Porttigueë 
aar ABRAHAM B Lus sé, le Jeune. 
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